
Le pays appelé l’Acadie :
réflexions sur des commémorations

Robert Pichette

L’histoire et la mémoire, toutes deux essentielles, semblent
aujourd’hui se disputer l’interprétation du devenir acadien, du
premier poste de traite de l’île Sainte-Croix en 1604 jusqu’à
aujourd’hui, plus de quatre cents ans plus tard. En effet, si l’histoire
permet de rétablir la chronologie et de proposer des interprétations
qui redonnent un certain sens au présent, la mémoire permet en
revanche à la collectivité de proposer d’autres narrations, souvent
fictives.

Par l’étude des commémorations qui ont eu lieu en Acadie depuis
le 19e siècle, l’auteur propose des essais qui interrogent la relation
entre les faits historiques et l’interprétration de la mémoire en
Acadie, dépouissiérant au passage quelques mythes acadiens assez
tenaces pour être passés à l’histoire.

Bousculant des idées reçues et très peu remises en question, Le pays
appelé l’Acadie : réflexions sur des commémorations invite « à une
prospection historique utile, loin des malheurs d’Évangéline, des
infamies de Lawrence, de Monckton, de Winslow et autres tristes
sires [...]. Peut-être y trouvera-t-on aussi des faits nouveaux, car
l’histoire de l’Acadie est pleine de surprises. Il en est même
d’agréables ». 
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